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REQUÊTE 


Préfentés  ciu  ROI  Tiers-É-tat  de 

La  Ville  de  NÉRAC  , & pays  d'Albrei  y 

dont  elle  ejl  Capitale. 

1 

AU  ROI. 


S i R E, 


Vos  fidèles  fujets,  les  gens  du  Tiers-Etat 
du  pays  d’Albret,  pays  fi  chéri  par  leur  com- 
patriote le  grand  , le  Bon  Roi  Henri  IV  > 
pénétrés  de  la  plus  vive  reconnoiflance  pour 
tous  les  biens  que  Votre  Majesté  a fait  & 
& me  ceffe  de  défirer  de  faire  à fon  peuple' 
depuis  fon  heureux  avènement  au  Trône  , 
perfuadés  que  votre  cœur  paternel  , Sire  j 
daignera  accueillir  avec  bonté  les  très-hum- 
bles & très-refpe£î:ueufes  Supplications  qu’ils 
viennent  dépofer  aux  pieds  de  Votre  Ma- 
jesté , ont  l’honneur  de  réclamer  de  votre 

A 


jiiflice  P le  droit  le  plus  lacré  & le  plus  im- 
prefcriptible  ; celui  d’être  repréfentés  à PAC 
lemblée  de  la  nation  , que  Votre  Majesté 
fe  propolè  de  convoquer , par  un  nombre  de 
Repréientans  , relatif  & proportionné  à la 
partie  que  forme  le  Tiers-Etat  dans  la  tota- 
lité de  la  Nation , & à la  partie  des  contri- 
butions nationales  qu’il  acquitte. 

Le  Tiers-Etat  p Sîre  p trop  long-temps 
dégradé  & foulé  aux  pieds  daEs  dès  fiécles 


d’ignorance  & de  barbarie  p'  par  le  régime 
féodal  qui  dévouoit  au  mépris  toutes  les  dalles 
utiles  des  Citoyens  , n’ignore  pas  qu’il  n’a 
pas  toujours  été  fuffifaniment  reprélenté  aux 
Âilemblées  nationales  ; mais  ce  préjugé  bar- 
bare , ces  injuftîces  p & ces  abus  dignes  du 
temps  qui  les  vit  naître  , & dont  l’exiifence 
aujourd’hui  termroit  la  gloire  d’un  fiécle, 
éciairé  comme  le  nôtre  , doivent  dilparoître 
devant  les  yeux  d’qn  Prince  bon  & ftnfible, 
qui  fonde  Ibii  bonheur  ftir  û juftice  & lîir 
fon  amour  pour  fon  peuple. 

Le  Tiers-Etat  P Sire  p eft  non-feulement 
l’ordre  le  plus  nombreux  de  vos  feijets , mais 
encore  le  plus  utile  ; c’eft  ,lui  qui  fournit  à 


Votre  Majesté  tous  ces  braves  Ibldats , & 
ces  intrépide^  marins  toujours  prêts  à répandre 
leur  fang  pour  la  défenfe  de  leur  patrie  & la 
gloire  de  leur  Souverain  j • prelque  tous  ce,s 
Magiftrats  de  tous  les  ordres  p & tous  ces 


JL’églftes  5 qui  facrifient  Tans  celTc  leurs  veilles 
& leur  repos  , au  bonheur  & à la  tranquillité 
de  leurs  Concitoyens  ; ce  bas  Clergé , ces  lui- 
niftres  de  la  Religion  , fur  Iclquels  repofe 
tout  le  fardeau  du  St.  Miniftère  ; ces  Négo^ 
clans  , ces  Conimerçans  , ces  Artiiles  &L  ces 
Artifans  , qui  vivifient  toutes  les  parties  de 
cette  vafte  Monarchie  , & font  circuler  dans 
fbn  leiii  des  richefies  qui  en  aflfurent  la  force 
& la  fplendeur  ; ces  inffitutcurs  , dans  tous 
les  genres  , de  l’éducation  publique  ; & enfin 
ces  précieux  & trop  peu  confidérés  labou- 
reurs , qui  par  des  travaux  infinis  arrachent 
du  leln  de  la  terre  , qu’ils  baignent  de  leurs 
liieurs  , le  pain  qui  nous  nourrit , & créent 
ces  matières  premières  j qui  préparées  & tra- 
vaillées dans  nos  manufaâures  , & portées  à 
l’étranger  par  le  Commerce  , rendent  toutes 
les  nations  de  runlvers  connu  3 tributaires  de 
la  nation  Françaifè. 

Depuis  près  de  neuf  fiécles  que  votre  Au- 
gufte  Maifon  , Sire  , règne  fur  nous  , nos 
Rois  n’ont  jamais  cefle  d’accorder  au  Tiers- 
Etat  ( cette  clafiè  fi  précieufè  de  leurs  fujets) 
l’intérêt  & la  proteflion  la  plus  particulière. 
Ce  font  ces 'grands  Princes  qui  l’ont  foufirait 
aux  oppreffions  fous  lelquelles  les  grands  le 
faifoient  gémir  ; ce  font  vos  illuftres  aïeux  , 
Sire  , qui  ont  brlfé  ces  fers  honteux  que  lui 
avoit  forgé  le  régime  féodal  j & c’eiî  par  une 
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fuite  de  cette  protection  elEcace  que  Lôuiç- 
le-Gros  , & Saiqt  Louis  5 rétablirent  les 

Communes  dans  le  droit  de  s’alTèmbler,  d’a- 
voir une  Milice  réglée  pour  défendre  leur 
liberté  contre  les  entrepriles  oppreffives  des 
Seigneurs  5 & d’avoir  un  Sénat  compofé  des 
principaux  Citoyens  , nommés  & choifis  par 
les  Communes  , pour  veiller  à leurs  intérêts , 
impofèr  les  tailles  extraordinaires  5 rendre  & 
adminiftrer  la  juftice  & tenir  fur  pied  cette 
Milice,  ou  tous  les  liabitâns  étoieiit  enrôlés, 
qui  devoir  affiirer  leurs  droits*  & leurs  pro- 
priétés 3 & enfin  que  Philippe-le-Bel,  le  réin- 
tégra dans  le  droit  d’être  . repréfenté  aux 
AiTemblées  nationales  par  fes  Députés  , ainfi 
& comme  le  Clergé  & la  Nobleilê. 

Daignez  , Sire  , accorder  au  Tiers-Etat  , 
( & vous  aurez  la  gloire  d’avoir  achevé  le 
grand  ouvrage'  de  fa  reftauration  dans  tous 
fes  droits,  commencé  depuis  ii\Iong-temps 
par  vos  prédéceflèurs  ) ; daignez  le  faire  jouir 
& le  maintenir  dans  toute  la  plénitude  des 
droits  d’un  peuple  libre  & généreux  , qui 
fent  & qui  connoît  l’honneur  & rineftimable 
prix  de  délibérer  & d’offiir  lui-même  à lès 
Souverains,  par  un  acte  émané  de  Ibn  zèle 
& de  fon  amour  pour  fés  Rois  , tous  les 
tributs  néceflaires  au  Ibiitien  de  leur  gloire 
Si  au  bonheur  de  la  Nation. 

Quoique  le  Tiers-Etat,  Sire,  puifiè  de- 
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mander  avec  juftice  , d’avoir  , anx  Etats- 
Généraux  , le  nombre  de  Repréfentans  pro- 
portionné anx  fept  huitièmes  qu’il  forme  dans 
la  totalité  de  la  Nation , & aux  trois  quarts 
des  charges  de  l’état  qu’il  fupporte  ; cepen- 
dant le  Tiers-Etat  , Sire  , fe  borne , dans 
ce  moment-ci  , à lupplier  très-relpeftueule- 
ment  Votre  Majesté  , de  déterminer  & 
d’ordonner  j 

Que  les  trois  Ordres  folent  reprélen- 
tés  aux  Etats-généraux  , & aux  Etats  par- 
ticuliers de  cette  Province  de  Guienne  f li 
Votre  Majesté  daigne  les  accorder  à nos 
vœux  dans  la  proportion  d’un  Député  pour 
le  Clergé  , deux  pour  la  Noblelïè  5 & trois 
pour  le  Tiers-Etat  .*  de  manière  que  le  Tiers- 
Etat  ait  toujours  5 tant  aux  Etats-Généraux 
qu’aux  Etats  Provinciaux  , le  nombre  de 
Repréfentans  égal  à celui  des  deux  autres 
Ordres. 

2®.  Que  la  Ville  de  Nérac  , capitale  du 
Pays  d’Albret  , Siège  d’une  SénéchaulTée  Pré- 
iidiale  , qui  a vu  dans  fon  fein  , lorfqu’elle 
appartenoit  au  bon  Roi  Henri  IV , une  Cham-^ 
hre  de  CompUs  &L  une  de  fEdit , ait  pour 
elle  & pour  l’Albret , un  nombre  de  Députés 
à rAflèmblée  des  Etats  - Généraux  ’(  ainli 
qu’elle  les  eut  aux  Etats-Généraux  aflemblés 
en  1614)  & aux  Etats  Provinciaux , rela- 
tivement à l’importance  que  cette  Ville  eif 


à la  Province  5 par  fon  commerce  j fes  mânu^ 
factures  , fon  induflrie  . & fa  population.  • 
3^.  Que  les  Membres  du  Tiers-Etat  ne 
pourront  être  pris  dans  le  corps  de  la  No- 
bleflè  ni  des  ennoblis , ni  parmi  les  Agens 
des  Seigneurs  & du  Clergé. 

Ee  Cierge  6c  la  Noblefîe  ne  peuvent  ^ 
Sire  , qu’applaudir  à nos  jüfles  réclamations. 
Ces  deux  Ordres  ont  déjà  5 à cet  égard , ma- 
, nifefté  leurs  principes  d’équité  6c  de  juftice , 
tant  dans  le  Dauphiné , que  dans  les  Aflêm- 
blées  Provinciales  du  Berri  6c  autres  , où 
le  Clergé  6c  la  Noblefle  le  font  empreflés  de 
s’aflùjettir  volontairement  à l’impofition  des 
corvées  6c  autres  charges  qui , auparavant , 
étoient  fupportées  par  le  Tiers-Etat.  Et  s’il 
paroît  , Sire  ^ que  ces  deux  Ordres  réliftent 
encore  dans  quelques  Provinces  à la  jufte  6c 
générale  réclamation  du  Tiers-Etat , revenus 
de  leurs  erreurs  6c  de  ces  préjugés  Gothiques , 
profcrivent  l’humanité,  la  juftice,  6c  cette 
douce  philofophie  qui  crie  à haute  voix  , 
que  tous  les  hommes  font  frères  , ils  s’em-» 
preflèront  de  reconnoître  qu’ils  ne  forment 
qu’un  lèul  6c  même  corps  de  Nation  avec 
le  Tiers-Etat,  6c  que  toutes  les  charges  né- 
ceftàires  au  maintien  de  la  gloire  , de  la  force 
6c  du  bonheur  de  cette  grande  Société  , doi- 
vent être  fupportées  par  tous  les  individus 


qui  la  compofcnt  , relativement  aux  forcesi 
d’un  chacun. 

Ce  lont  là,  Sire,  les  très-humbles  , les 
très-relpeclueufès  & très-lbumiics  fupplica- 
lions  que  font  , 

SIRE  , 

DE  VOTRE  MAJESTÉ, 

Les  très -humbles  , très- 
relpeftueux,  très-lbumis 
& très  - fidèles  Sujets , 

Les  Gens  da  Tiers-^Ltat  du  Pays 
dÜAlhret.  ‘ 

Gaudé , Bourgeois  ; Delhofte  , Propriétaire 
de  la  Verrerie  Royale  de  Nérac  j Dufaget , 
Notaire  5 Labat , Apothicaire  ,*  Martel , Négo- 
ciant j Joftph  Col  , Négociant  ; Vedrines  , 
Négociant  \ Labrunie  , Maître  en  Chirurgie  ; 
Sengenés  , Négociant  \ P.  Bere , Négociant  j 
Maillé  , Négociant  ; Cazeaux  , Négociant  ; 
Boucheron  , Orfèvre  ; Nolibé  , Négociant  ; 
Lefpiault,  fils  de  Taîné,  Négociant  j Mellac, 
Notaire  ; Delpech , Marchand  \ Montheil  , 
Marchand  j Darbiflàn , Bourgeois  ; Lelpinaflè- 
Bergerac  , Négociant  Magloire  Peréz , Ar- 
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penteur-Géomètre  ; Jolepii  Labrunie  , Négo- 
ciant ; Lacofte,  aîné  , Marchand;  Berretté , 
Apothicaire  , breveté  da  Roi  ; Sauvage  , 
Avocat  ; Dutilh  j Avocat  ; Dublan  , Avocat  ; 
•Dat , Marchand  ; Dubedat , Négoc.  ; Ferez , 
Géomètre  ; Caillavet  , fils  ; Lamolefe  , Laba- 
die , Laurens  cadet,  Barbecanne  , Campunant, 
Marchand  ; Gillard  , March.  Guignard  aîné  , 
Chambelaux,  Math.  Larrat , Négoc,  ;Peribere , 
Négociant  ; I3ubolq  , Bourgeois  ; Argellés  , 
Faélurier,  Barigaud  cadet,*  Laporte  , Négo- 
ciant ; Augier  , Dalibert , ancien  Gendarme 
de  la  Garde  du  Roi  ; Delpech  , Habitant  , 
k Saint-Domingue  ; Marcor  , Ferret,  Maître 
Particulier  ; Caftille  , Marchand  ; Ladouze  , 
Marchand  ; J.  B.  Darbifïàn  , Bourgeois  ; 
Henri  Danfbt  , Architecte  ; Garras  , Cham- 
belaux 5 Marre  , Maître  en  Chirurgie  ; Biran- 
fbulier , Nolibé  , Tapié,  Négociant;  Cazau- 
bon  , Négociant;  Lalanne,  Négociant  ; Du- 
bourg  , Bourgeois  ; Cazenabe  , Négociant  ; 
Sifflard  , Bourgeois  ; Cantillqn  , Marchand  ; 
Caftaing , Négociant;  Lacomme  aîné  , Négo- 
ciant ; Sengenés  , Cabannes  , Médecin  ; La- 
forgue , Marchand  ;^  Puiols,  Amidonnier  ; 
Laporte  , Dagîeu  , Lalanne  , Col  aîné  , 
Négociant  ; Baudris  , Négociant  ; Lefpiault 
Paîné , Bourgeois  ; Dutilh  , Notaire  , Lafitte , 
Amidonnier  ; Maillé,  Monteilh,  Marchand; 
Crabemorte  , Cultivateur  ; Col  jeune , Né- 
gociant ; 
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godant  •,'Pegrimara  , Négociant  ; 

Detrois  , Capitaine  de  Navire  , & 

Bleu  fur  les  VailTeaux  de  Sa  MA'ESTh  , 
Dubroqua,  Labadie  , Maître  Ch^  c, 
Mene,  Duprat , Cazaneuve  )eune  , Baudiy, 
François  Darodes,  Pouy  , Cultivateur  ; La- 
forgue , Pané,  Saint-Genés,  Cultivateur^, 
Bediou,  Jofepli  Artigalas  , Lavigne  , 

fou.  Dalliez,  Deyre,  Boutote  , Dubois  . 

Claverie  , ’ Daran  , Armaignac  , Laporte, 
Carrere  , Lavigne  , Régent  ;Faget  , ^verny , 
Fitnon , Bonnet,  Treffos , Bounoure  , Tarrit , 
Lamolere  , Duprat,  Arma.pac  cadet 
Bourgeois  ; Lagorce  , Bourgeois  j Laird.e  , 
Agriculteur;  Bachere  , Laboureur;  Larrat , 
Laboureur  ; Paul  Serbat , Laboureur  ; Cou- 
, ture.  Négociant  ; Labat  -de  Seignouret  , 
Bourgeois  ; ,Dirat,,  Négociant  ; L>g-t;otes  ; 
Négociant;  Bougés , Correfpondant  de  1 Aca- 
démie d’Ecriture  de  Pans  ; Laurit  , 

' rez  , Cadeot , Marchand  ; Busguere  , Négo- 
ciant ; Gimet , Bourgeois  ; Gimet , NfS°ciam  ; 
Marraffé,  Négociant;  Lafpeyres  aine  , Bour- 
geois ; R-  Lafpeyres  , Bourgeois. 


Aihéfion  des  Officiers  Municipaux. 

En  conféquence  de  la  délibération  de  la 
Communauté  de  Nérac  , de  ce  jour  , qui 
charge  Nous  , Qfficiers  Municipaux  , de 


en  fon 
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ladite  Viüe  , d’adhérer  pour  elle  , & ion 
nom^  a la  prélente  Requête;  Nous  y avons , 
a ces  hns  adhéré  & l’avons  lignée.  Fait  â 
Nérac,  dans  l’Hôtel-de-Ville  , le  iS'No 
, vernbre  i7U;Siga,f,  càbiran  de  Cabannes , 
Premier  Conful  ; LapeyruBe , Conful  ; Du- 
, pin-Mauvezm,  Conful;  Lafcomeres  , Conful  ; 
LalTerre  , Procureur  - Syndic  , & Labat  , 
Secrétaire-Greffier. 

£x/ratf  des  Regéfires  des  Délibérations  de 

l Hôtel  commun  de  la  Ville  de  Nérac. 

Aujourd’hui  dix-huitième  jour  du  mois 
de  Novembre  1788,  dans  la  Grande  .Salle 
de  1 Hotel-de- Ville  de  Nérac  y étant  , tous 
les  Ordres  , biens-tenans  & Habitans  dé 
affite  Ville  & Juridiction  convoqués  en 
Aftmblée  générale  , aux  formes  ordinaires. 

Par  Meffieurs  les  Officiers  Municipaux  de 
ladite  Ville  ; a été  dit  & repréfenté  , que 
les  gens  du  Tiers-Etat  de  cette  Ville  & 
paysd’AIbret  , dont  elle  eft  la  capitale,  leur 
ont  préfenté  & remis  les,  très-humbles  & 
très  - refpeftueufes  ffipplications  qu’ils  ont 
riionneiir  de  faire  au  Roi  , dans  lefquelles 
ils  fupplient  très-humblement  Sa  Majesté  ; 

I . de  vouloir  oeterminer  & ordonner  que 
le  Tiers-Etat  ait  un  nombre  de  Repréfentans 
^tix  xitats  - Generaux  que  Sa  Aîajesté  le 


r 
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propofè  de  convoquer,  égal  à celui  du  Cierge 
& de  la  Noldelfe  réunis. 

2^^.  Que  la  Ville  de  Nérac  , Capitale  du 
Duché  & Pays  d’Albret  , qui  a vu  dans  fou 
fein  , lorP^u’elle  étoit  le  patrimoine  ^ladcineu- 
re  du  bon  Roi  Henri  iV.  £c  avant  qu’elle 
ait  eu  le  malheur  d’etre  démembrée  du  do- 
maine de  la  Couronne  5 par  le  Roi  I ouis 
XIV  , une  Chambre  de  Comptes  & une  de 
r Edit  y ait  tant  pour  elle  , que  pour  le  Pays 
d’Albret  , le  nombre  de  Repréfentans  aux 
Etats-Généraux  , ainfi  qu’elle  les  eut  aux 
Etat-Généraux  de  1614:  & que  -ladite  Avilie 
& Pays  d’Albret , ait  auiTî  aux  Etats  Pro- 
vinciaux de  la  Guienne  ( Si  Sa  Majesté 
daigne  les  accorder  aux  vœux  de  tous  les 
Ordres  de  la  Province  ) , le  nombre  de 
Députés  relatif  & ' proportionné  à l’impor- 
tance du  Commerce  , des  Manufactures  , 
de  l’Induftrie  , & de  la  population  de  cette 
Ville  5c  du  Pays  d’Albret. 

3^.  Que  les  Députés  du  Tiers-Etat  ne 
puiflent  être  pris  dans  le  Corps  de  la  No- 
blelïe  5 ni  des  ennoblis , ni  parmi  les  Agens  des 
Seigneurs  8c  du  Clergé. 

Que  les  Gens  du  .Tiers-Etat  de  la  pré- 
fente Ville  5c  Pays  d’Albret  les  ont  requis 
) { comme  étant  Officiers  Municipaux  5c  Chefs 
\ - de  la  Ville  Capitale  de  ce  Pays  j û’adreiïèr 
^ leurs  très -humbles  lupplications  en  leur  nom 
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& celui  dtl  Tiers-Etat  , de  l’Albret  & 
de  la  préfçnte  Communauté  j aux  Miniftres 
du  Roi  5 & les  lupplier  de  vouloir  bien  les 
^ mettre  fous  les  yeux  de  Sa  Majesté.  A quoi 
lefdits  iieurs  Officiers  Municipaux  , n’ayant 
pas  cru  devoir  déférer  ^ fans  préalablement 
en  avoir  communiqué  & conféré  avec  la 
préfente  Aflemblée  & en  avoir  pris  Tavis  : 

Ils  Font  à ces  fins  convoquée  & mis 
fur  le  bureau  ^ la  réquilition  à eux  faite 
par  les  Gens  du  Tiers-Etat  de  ladite  Ville 
ôt  Pays  d’Albret  y O'  leur  Requête  au  Roi  > 
contenant  leurs  très -‘humbles  ^ très-refpecîueufes 
Supplications  y 6c  ont  prié  Meffieurs  des  Trois 
Ordres  qui  compofent  la  préfente  Afleniblée  ^ 
de  vouloir  bien  arrêter  & délibérer  ce  qu’il 
eft  jufte  & raifbnnable  de  faire  5 tant  dans 
l’intérêt  de  la  préfente  Communauté  , que 
dans  celui  du  Tiers-Etat  du  Pays  d’Albret. 

SüRQüOi  la  préfente  Aflèmblée  après  avoir 
entendu  la  leélure  de  la  réquifition  faite  aux 
Officiers  Municipaux,  & de  la  requête  pré- 
fentée  aü  Roi  par  les  gens  du  Tiers-Etat, 
de  la  préfente  ville  de  Nérac  & pays  d’Albtet , 
contenant  les  chefs  des  demandes  qu’ils  ont 
l’honneur  de  faire  à Sa  BIajesté  , énoncés 
dans  les  dire  & propolitioii  de  MM.  les  offi- 
ciers muîilcipaux  : 

-Délibéré  & arrêté  d’une  commune  voix  j 


I®.  D’adhérer,  comme  elle  adhère,  aux 
(demandes  jultes  & légitimes  contenues  dans 
ladite  Requête-,  de  joindre  & réunir  les  tres- 
humbles  fupplications  à celles  du  Tiers-  tat 
du  Pays  d’Albret,  pour  obtenir  ces  grâces 
de  la  bonté  paternelle  de  Sa  Majesté. 

Que  MM.  les  Officiers  Municipaux  de- 

meL^nTchargés,  parla  préfente  AHemblée 

d’adhérer  & de  ligner  ladite  Requete  , pour  & 
au  nom  de  ladite  Communauté , de  l adreiler, 
conformément  au  vœu  du  Tiers-Etat  & de  la 
prélènte  Communauté  , avec  1 expédition  de 
cette  Délibération  à Monfeigneur  le  Garde- 
DES-ScEAUX  de  France,  a Monleigneur 
Laurent  DE  Villedeuil  , Miniftre  & Secré- 
taire d’État  de  cette  Province , & à Monfei- 
gneur Necker,  Miniftre  & Adminiftrateur 
Général  des  Finances  ; & fuppller  ces  grands 
Miniftres , que  leur  zèle  & leur  amour  pour 
le  Roi  & pour  fon  Peuple  rendent  ft  chers 
à la  France  , de  vouloir  bien  mettre  fous 
les  yeux  de  Sa  Majesté  nos  très-humbles 
fùpplicatioiis , réunies  à celles  du  Tiers-Etat 
de  l’Albret. 

32.  Que  ladite  Requête  du  Tiers-État  fera. 
tranfcrlte  tout  au  long  & à la  fuite  de  cette 
Délibération , fur  le  préfent  regiftre  , piaur  y 
-avoir  recours  en  tant  que  de  belbin  lèroit. 

Et  ont , MM.  les  Délibérans  , ligné. 

. Cabiran  de  Cabannes  , premier  Conful } 
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IjAPeyrüsse  5 Conful  ; Dupin  - IVIauvezin  , 
Coniîil  j Lasgomeres  , Coului  ÿ ôc  cent-trente 
fignatures  de  tous  les  Ordres  de  la  Ville. 

Lettre  ^ et  envoi  des  Jufdites  Requêtes  & 
DéLibération  ^ écrite  par  MM,  les 
' ciers  Municipaux  a Al,  DE  Necker  , 
Minifire  & Adminijîrateur  Général  des 
Finances,, 

MONSEIGNEUR,  \ ' 

Nous  avons  rhonneur  de  vous  adrefïèr  les 
très-humbles  fupplications  que  les  Gens  du 
Tiers-État  du  Pays  d’Albret  prennent  la  ref- 
peétueule  liberté  de  prélènter  au  Poi,  avec 
Pexpédition  de  la  délibération  de  l’Afiemblée 
générale  de  Communauté  de  la  ville  de  Nérac , 
Capitale  du  Duché  & Pays  dAlbret  , qui, 
adhérait  à la  demande  des  Gens  du  Tiers-État 
de  ce  Pays  , nous  chargent  en  même-temps 
d’avoir  l’honneur  de  vous  liipplier,  en  leur 
nom,  de  vouloir  bien,  Monseigneur  , les 
mettre  Ibus  les  yeux  de  Sa  Majesté  , & les 
étayer  de  votre  puiiïant  appui. 

Dans  ce  moment,  Monseigneur,  où  les 
bontés  paternelles  du  Roi  cherchent  à déter- 
miner & à fixer,  d’une  manière  préciie  & perr 
manente , la  Conftitution  Françaife^  quel  bon- 
heur pour  toutes  ces  ciafîès  nombreuiès  & 
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utiles  de  Citoyens  que  Ion  réunit  fous  la  dé- 
nomination de  Tiers-État,  de  voir  placé  au- 
près de  Sa  Majesté  ce  grand  Miniitre,  que 
fes  vertus  rendent  h digne  de  la  confiance  du 
Souverain  & de  la  Nation  , que  le  vœu  général 
de  route  la  France  rappelloit  depuis  fi  long- 
temps au  Minifiière , & à qui  tout  le  Peuple 
Français , d’une  commune  voix,  a déjà  décerné 
le  titre  de  Reftaurateur  de  l’État  & du  bon- 
heur Français  ! 

Nous  efi:)érons,  Monseigneur,  que  le  Roi 
ne  défapprouvera  point  que  nous  élevions  nos 
foibles  & relpeélueu/ès  voix,  pour  les  faire 
entendre  au  meilleur  des  maîtres , dans  un  temps 
ou  le  Tiers-État  réclame,  de  toutes  parts,  des 
droits  trop  long-temps  méconnus.  Notre  filence 
eut  été  coupable.  Daignez , Monseigneur  , 
exculèr  notre  zèle  auprès  de  Sa  Majesté  ; 
être  auprès  d’Elle  l’interprète  de  nos  lentimens 
d’amour,  de  fidélité  6c  de  relpecl,  6c  protéger 
la  jufiiee  de  nos  demandes. 

Nous  avons  l’honneur  d’être , avec  un  très- 
profond  relpecl  ,'^6cc. 

Signés  5 Cabiran  de  Cabannes  , premier 
Conful  j Lapeyrusse,  Conful;  Lascomeres, 
Conful;  Lasserre,  Procureur-Syndic. 
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